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EDITORIAL 
 

 

 
Ce numéro 56 de la revue « Epidémiologie et santé animale » est particulièrement volumineux et riche 
d’informations diverses.  

En effet, toutes les communications orales présentées au cours de la Journée scientifique thématique 
organisée conjointement par l’AEEMA et l’AESA le 4 juin 2009 à Alfort sur l’utilisation des sentinelles en 
épidémiologie animale sont publiées dans ce numéro 56. Signalons que plus d’une centaine de personnes des 
deux associations ont assisté à cette journée qui semble avoir été très correctement appréciée par les 
participants ainsi que l’indique le compte rendu de l’évaluation, également disponible dans ce numéro.  

Par ailleurs, compte tenu de la densité du programme des communications orales ou affichées présentées le 5 
juin, tous les articles correspondants n’ont pu être publiés dans le numéro 55 et donc un certain nombre de 
ces communications sont présentées dans le présent numéro.  

Le sommaire est compété par quelques articles ou informations diverses qui ont été soumis à la revue. Ainsi, 
l’épizootie de peste des petits ruminants, survenue en 2008 au Maroc, ainsi que les risques encourus par la 
France du fait de cette épizootie font l’objet de deux présentations. Un autre article expose la situation 
épidémiologique de l’hydatidose du cheptel ovin en Sardaigne et un dernier évalue le rôle des chiens 
sentinelles dans la surveillance du saturnisme humain en France. 

Pour la troisième fois, des Journées communes ont été organisées avec l’Association d’épidémiologie Belge et, 
à nouveau, cette formule a été couronnée de succès. Il m’est agréable de remercier le président de l’AESA, 
Claude Saegerman, ainsi que son bureau pour avoir permis aux congressistes des deux associations de se 
retrouver de manière conviviale autour d’un programme scientifique de deux jours et demi aussi riche. Je les 
remercie aussi pour l’organisation de l’atelier méthodologique du 3 juin après-midi qui portait sur 
l’utilisation du logiciel « R » dans le cadre de l’analyse du risque d’importation d’animaux vivants et dont 
l’évaluation est évoquée dans ce numéro. 

Mes remerciements sont également adressés aux membres du groupe de travail ayant préparé la Journée 
thématique animé par B. Toma et qui comprenait JJ. Bénet, F. Boué, I. Capek, B. Dufour, A. Mailles, C. 
Michel, C. Saegerman, E. Thiry, D. Boisseleau, B. Enriquez et F. Moutou 
 
Enfin, il faut rappeler que c’est à B. Toma que nous devons, une nouvelle fois, le plaisir de lire ce numéro 
qui ne parait que grâce à son travail éditorial considérable et à C. Mary De Bock qui en assure une 
présentation digne d’éloges. 
 
Bonne lecture et tous mes vœux pour la nouvelle année. 
 
 
 
 
Barbara Dufour 
Présidente de l’AEEMA 
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